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B. Bisseru (1956, p. 217-232) a érigé la famille des Neostrigeidæ, 
comprenant deux genres (Neostrigen et Prostrigea), avec trois 
espèces trouvées dans l’intestin d’un Crocodglus niloticus (Laur.), 
de la Rhodésie du Nord. Morphologiquement, ces parasites ressem­
blent en tout point aux Strigea des Oiseaux. Ce n’est que par la 
prétendue possession d’une paraprostate (dont l’auteur a cru recon­
naître l’existence dans le premier des deux genres seulement) que 
la nouvelle famille s’opposerait aux Strigeidæ Railliet. A l’examen 
des matériaux originaux, obligeamment mis à notre disposition par 
le Professeur J. J. C. Buckley, nous avons constaté l’absence 
complète de toute structure paraprostatique, en sorte que nous 
ne pouvons admettre la validité du statut donné à cette famille.

Neostrigea africana Bisseru (type générique) est en tout point 
identique à Strigea falconis Szidat (cf. fig. 1 in Bisseru et fig. 19 in 
Dubois, 1938, p. 68) et doit donc être considéré comme synonyme 
de l’espèce cosmopolite décrite par Szidat. Ce que Bisseru dessine 
comme paraprostate (P), dans la coupe transversale de Neostrigea 
africana (T 1752 et fig. 5), n’est qu’une anse formée par la partie 
terminale de la vésicule séminale et dont la paroi a une structure 
glandulaire, comme celle que Thoss (1897) et Van Haitsma (1931) 
décrivaient chez « Holostomum cucullus » [=  Cotylurus platyce-
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phalus (Greplin)] et Cotglurus flabelliformis (Faust) respective­
ment. Cette anse, située entre le cône génital et un des lobes du 
testicule postérieur, n’a donc aucune connexion par un prétendu 
canal prostatique (PG) avec la portion distale du ductus ejaculato­
rius, qui pénètre dans ce cône pour s’aboucher avec l’utérus.

L’examen de la coupe longitudinale (T 1760) confirme l’absence 
de paraprostate.

Fig. 1
Strigea leiperi (Bisseru). Coupe sagittale de l’extrémité postérieure 

[Matériel original, T 1748]. C : Cône génital. D : Ductus ejacula­
torius. R : Réservoir vitellin. S : Vésicule séminale. T : Testicule 
postérieur. U : Utérus. V : Vitellogènes.

De même, dans la coupe longitudinale (T 1748) de Neostrigea lei­
peri Bisseru, nous avons suivi tout le tracé de la portion musculaire 
du ductus ejaculatorius sans discerner la moindre trace d’un canal 
prostatique qui y déboucherait, ou d’une structure paraprostatique 
qui y serait annexée. La topographie des conduits génitaux est donc 
identique à celle qui a été décrite pour le genre Strigea Abildgaard.

Quant à Prostrigea arcuata Bisseru, nous confirmons la descrip­
tion originale (fig. 15). On observe en effet une pars prostatica (ou 
périprostate, au sens que nous avons donné à ce mot [1938, p. 20]), 
dont les cellules entourent le ductus ejaculatorius qui débouche
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obliquement dans l’utérus, disposition qui est conforme à l’anato­
mie des Strigeidæ Railliet.

En résumé, l’examen des matériaux originaux (coupes T 1748-1749, 
1752 et 1760) nous autorise à penser que Bisseru (1956, fig. 5 et 9) a 
mésinterprété les structures sur lesquelles il se basait pour ériger la 
famille des Neostrigeidæ. Les deux espèces du genre Neostrigea, N. afri- 
cana et N. leiperi, n’ont pas de paraprostate, mais seulement des cellules 
périprostatiques, dépendant du ductus ejaculatorius et telles qu’on les a 
décrites chez quelques Strigeidæ des Oiseaux. Cette mésinterprétation 
entraîne l’invalidation de la famille des Neostrigeidæ.
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